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L'HISTOIRE DES ROIS MAGES de Jean de H i ldesheim 
A PROPOS DE L'ÉDITION 
DE GRATIUS ORTWINUS 
Parmi les rarissimes ouvrages de la BibliQthèque de Metz 
provenant du p illage des couvents au lendemain de la Révolution· 
s e  trouve l'Historia gloriosissimorum trium regum de Jean de Hil­
desheim. I l  s 'agît de l 'édition de 1514 que Marianne Elissagaray 
n'avait pu découvrir lorsqu'eUe écrivit son intéressante étude sur 
La légende des rois mages ( 1 ) . 
Le titre exact est (2) : Historia gloriosissimorum trium regum 
integra, sincera et pre multis mundi historiis lectu jucundissima, 
triplicemque ac plane miraculosam eorundem translationem veluti 
in choro maioris ecclesie Coloniensis s·emper est habita cum admi­
randis orientalium gentiu� rerumque nobis igno·tarum antiquita­
tibus perpulchre veroque verins compiectens. 
Sequitur super Matthei Evangelium de festo Epyphanie exqui­
sita Alberti magni elucidatio .  
Adjiciuntùr èt beatissimi Augustini cum aliis quibusdam an­
notamentis pulcherrimi s,ermones tres . 
Lege tabulam et miranda invenies .  
I l  est dédié à Florent de W enelkoven, évêque de Munster : 
Reverendissimo in Christo Patri ac Domino domino Florentio de 
Wenelkoven, divina providentia Monasteriensis ecclesie episcopo 
dignissimo. 
Florent de W evelinghoven, évêque de Munster de 1364 à 1379, 
puis d'Utrecht jusqu'à sa mort en 1393, fut une personnalité de 
premier plan (3) . 
Au folio i3, on lit la mention suivante qui nous donne quelques 
précisions sur l 'éditeur Gratins Ortwinus : 
(1 )  Marianne Elissagaray, La légende des rois mages, P aris, Ed.  du Seuil, 
1965. L'auteur est décédée accidentellement en 1962 à Alger, renversée par une 
voiture. 
(2)  Bibliothèque Municipale de Metz, 0 U 79. A l a  suite est reliée une 
Passio sive historia Xl milium virginum. Le titre porte une gravure sur bois 
représentant s ainte Ursule. A l a  fin on lit : « Sequuntur principales e.cclesie tam 
collegiate quam p arrochiales sancte Agrippinensis civitatis Colonie cum suis 
reliquiis inibi reservatis. >>  Il n'a pas de date, mais les caractères gothiques 
d'imprimerie sont identiques. Cette brochure fut donc éditée par Quentell en 
1514. (Voir à ce sujet  Brunet, Manuel du Libraire, IV ( 1863) , 422 . )  L'Historia 
trium regum porte sur le  titre l'inscription manuscrite : « Ex l ibris C armel.  
discale.  Metens > >  et le  cachet de l a  bibliothèque du C armel avec l a  cote F 140. 
(3) Eubel,  Hierarchia episcopa et Neue deutsche Biographie, V ( 1961 ) ,  
253-4 . . 
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« Ortwinus Gratins Colonie bonas literas docens benivolo 
lectori salutem ad sciendum quale sit hoc opus et quot annos tres 
reges habuerint cum Christo munera offerent. 
« Accipe lector candidissime gratissimum hoc opusculum de 
tribus regibus cujus Alberti magni et beatissimi Augustini sermo­
nibus pulcherrime illustratum. V ale lector christiane et sacratis­
simos hos reges in tuis angustiis et mortis hora cum ceteris apos­
tolis, martyribus omnibusque sanctis invocare non desinas . Colonie, 
ex officina nostra litteraria, anno a natali christiano ;MCCCCCXIIII, 
tertio kalendas apriles. » 
Ortwinus Graes, alias Gratins, était un célèbre théologien 
·originaire du diocèse de Munster qui exerça, comme bien des 
érudits de son époque, les fonctions d·e correcteur d'épreuves à 
l'imprimerie de Quentell . Il professa ensuite la philosophie à 
Cologne avant d'entrer dans les ordres. Il . s e  fit alors le défenseur 
de Rome contre les novateurs et il s 'attira de tenaces ennemis 
comme Reuchlin et Ulrich von Hutten. Il a laissé d'intéressants 
travaux (4) . 
L'ouvrage se poursuit par deux oraisons en l'honneur des rois 
mages, dont une de Hermann Nove Aquile, chanoine de Cologne, 
et  surtout par un poème de Sébastien Brandt. 
Sequuntur pulcherrime quosdam orationes et carmina que 
leguntur in honorem beatissimorum trium regum. 
Sequitur oratio Hermanni Nove Aquile, Comitis et Coloniensis 
ecclesiae Canonici. 
Alia oratio 
ln honorem trium magorum regumque sacratissimorum S.ebas­
tianus Brandt hec edidit : 
V os o fatidici reg es, tria lumina mundi 
Sydera lustrantes, stelliferumque polum 
Solis ab exortu, Bethleemica rura sequuti, 
Regia I.iquistis atria, tecta, domos 
Quesistis regem · (stella duce) cunctipotentem 
Protinus, auctorem syderis atque novi. 
Vidistis dominum pecora inter inertia Christum, 
Vidistis puerum cum genitrice deum, 
Oscula vos genito vos regia dona tulistis, 
Vos contrectastis membra beata manu. 
Munera libastis, cum Virgine matre loquuti, 
Cumque paranympho, nutritigque J os·eph, 
. Que potuit maior homini evenisse voluptas 
( 4) Michaud, Biographie universelle, XVII ( 1857) , 385. Les Epitres des 
hommes obscurs du chevalier Ulrich de Hutten (Paris, 1924, traduction de 
Laurent Tailhade) prennent violemment à partie Gratiu.s Ortwinus. 
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Gloria, foelicitasque, pietas vel honor. 
Quam vidisse oculis ante omnia secula natum, 
Carnigerumque d·eum quem tetigisse manum. 
V os arabes primum, et Panchaica rura fovebant 
lndia vos tenuit, Hangeticique lares, 
At modo Agrippini, modo diva Colonia servat 
Hoc sub sarcophago corpora vestra sacro, 
Proindre piis precibus, humili quoque mente precamur. 
Ferte patrocinium, presidiumque reis, 
Et stabili nexu, concordi et pace ligate. 
Christicolas cunctos, imperiumque sacrum. 
lmpressa est hec trium regum historia Colonie in officina 
libraria ingenuorum liberorum Quentell, anno MCCCCCXIIII ad 
Aprilem. . 
Sébastien Brandt est suffisamment connu comme jurisconsulte 
et poèt·e pour qu'il soit nécessaire d'·en parler p lus avant. On sait 
qu'il fut un ardent adversaire de la Réforme et qu'il mourut en 
1522 .  Son ouvrage le plus célèbre, Das Narrenschiff (La nef des 
fous ) ,  tourne en ridicule les travers et les mœurs de son époque (5) . 
Reste à dire un mot de l'Historia trium regum, rééditée par 
Gratins . 
Elle fut écrite entre 1364 et 1375 par Jean de Hildesheim, 
de l 'ordre des Carmes, prieur de Ca.ss·el et de Marienau où il mourut. 
On en connaît une soixantaine de copies manuscrites, plus ou moins 
anciennes, réparties dans le monde, sans compter une dizaine dans 
les bibliothèques de France et trois traductions du quinzième siècle. 
Le texte a été imprimé de bonne heure (6) . On connaît cinq 
éditions toutes faites à Cologne par Jean Guidenschaff en 1477, 
1478, 1486, par Barthelemy de Unckel en 1481 et par Quentell en 
1514. Cette dernière est rarissime et l'exemplaire de Metz semble 
le seul existant. 
Il y eut aussi trois éditions en langue française : à Paris, par 
Jean Treperel en 1498 et par Pierre le Caron vers la même époque ; 
à Metz, par Jean Palier et Jean Peluti en 1543. Cette dernière a 
pour titre : La Vie des très glorieux troys roys lesquelz vindrent 
adorer ]esu Christ en sa nativité translatée de latin en françois .  
Nous n'en avons rencontré aucun exemplaire (1) . 
I-1. TRIBOUT de MOREMBERT 
(5 )  Dictionnaire de biographie française, VII ( 1954) , 153,  et Dictionnaire 
d' Hist. et  de Geo. ecclésiastiques, X ( 1938) , 429-430. 
(6) Brunet, Manuel du Libraire, III ( 1862 ) ,  1054 : Liber de gestis actrina 
beatissimorum trium regum translatione (a Joanne Hildeshemensi conscriptus) . 
(7)  Tissier, Essai philologique sur les commencements de la typographie 
à Metz . . . , Metz, 1828, p .  37, . et  Brunet, Manuel du Libraire, V ( 1864) , 1205. 
